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Élections présidentielles et législatives
POUR UNE MAJORITÉ DE GAUCHE EN 2012
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Ne gâchons pas  
le printemps arabe

Nous avons un projet, un candidat à la présiden-
tielle, et maintenant nos candidat-e-s pour les 
législatives. Face à la droite démagogique, popu-
liste, hargneuse et calomnieuse, la gauche, toute 
la gauche, doit unir ses forces pour construire 
les réponses à la crise économique et sociale qui 
ébranle l’Europe.
Faute d’une alternative crédible et porteuse 
d’espoir, nous savons trop bien comment peut 
se traduire la désespérance sociale… Le danger 

est l’extrême-droite qui prospère sur la détresse des catégories sociales 
les plus fragiles.
Le PS, plus que jamais, porte une responsabilité historique : réussir 2012 
pour remettre à !ot le bateau France !
La Fédération et les militants feront le maximum, comme à chaque 
élection, pour qu’en juin prochain notre département compte encore 
plus d’élus socialistes. Nous porterons dans cette campagne les valeurs 
auxquelles nous croyons : justice sociale, égalité des droits, solidarité et 
partage des richesses, réhabilitation du politique contre le pouvoir des 
marchés "nanciers. Il y a bien des luttes à mener dans ce monde et cette 
Europe ultra-libérale où la démocratie est absente ! L’action de Sarkozy 
depuis 2007, au-delà des discours trompeurs, n’a fait que renforcer cette 
dérive. 
Un seul exemple : les chi#res catastrophiques du chômage qui a aug-
menté de 700 000 personnes depuis 2007. C’est le triste résultat d’une 
politique qui sabre les dépenses publiques, subventionne les heures 
supplémentaires, baisse de 12 % le budget de l’emploi et matraque les 
classes populaire et moyenne de nouvelles taxes pour combler une dette 
publique qui s’est envolée depuis 4 ans !... À noter que les cadeaux "scaux 
faits aux plus riches ont coûté à l’État des dizaines de milliards d’euros. 
Résultat : l’OCDE* annonce que la France traverse une récession "n 2011 
et abaisse les prévisions de croissance pour 2012 à 0,3 % contre les 2,1 % 
initialement prévus par le gouvernement. Voilà le bilan de Sarkozy mais 
ses ministres continuent d’expliquer sans rire que la France paie les consé-
quences des 35 heures votées il y a près de... 15 ans. De qui se moque-t-on ? 
C’est le cynisme et l’irresponsabilité au pouvoir. Les Français en ont assez. 
Le PS devra porter dans cette campagne un message clair de changement 
avec audace et courage. C’est la condition de notre victoire. 
Bonnes fêtes de "n d’année à tous et à toutes. Rendez-vous en janvier 
pour démarrer une belle campagne de terrain !
Pour conclure, je veux rendre hommage à Danielle Mitterrand qui nous a 
récemment quitté au terme d’une vie d’engagements et de combats pour 
la justice et la liberté. Depuis la Résistance et la guerre pendant laquelle 
elle connut et épousa François Mitterrand, à la fondation France Libertés 
créée en 1986, elle lutta avec courage et détermination pour la défense 
des opprimés et démunis. Sa mémoire restera vivante dans l’esprit et le 
cœur des socialistes : elle demeurera un exemple pour nous. 

Alain GRALEPOIS 
1er secrétaire fédéral 

Face à la droite de l’échec : 
 la gauche !

Édito

Le printemps arabe c’est avant tout une pre-
mière étape dans la recherche de la démocratie 
dans le monde arabe. Nous le constatons lors 
des élections dans les di#érents pays du Ma-
ghreb et d’Orient.
Le constat de l’islamisation des musulmans 
a favorisé l’émergence d’une poussée fonda-
mentaliste importante qui se fait ressentir 
fortement à en croire les sondages. Il s’agirait 
de 40 % de musulmans proches des courants 
islamistes, pour qui la Charia est la ligne maî-
tresse de la loi et des normes sociales, incluant 
les droits de l’Homme reconnus en conformité 
avec celle-ci. Ce qui met en cause la laïcité dans 
la société islamique. Il est inconcevable en e#et 
qu’une société islamique soit laïque pour eux 
car l’essentiel c’est la foi en l’unicité de Dieu 
et toute législation laïque porterait atteinte à 
cette unicité.

La politique des socialistes doit mettre en 
avant nos valeurs républicaines et laïques. 
En France, la liberté de conscience fait partie 
intégrante de la République, évitons de nous 
laisser étou#er par les radicaux qui cherchent 
à mettre en cause nos principes républicains. 
L’islam comme les autres religions a tout à fait 
sa place dans cette liberté de pensée laïque.
Aujourd’hui les jeunes du Maghreb et d’Orient 
aspirent à de nouvelles orientations politiques. 
Ils ont surtout envie de prendre en main leur 
propre destin. Ils tiennent avant tout à briser 
toute tyrannie qui freine l’évolution politique 
de leur société. Le printemps arabe a permis 
d’avoir un autre regard sur l’avenir politique. 
Cette jeunesse veut se reconnaitre dans da-
vantage de liberté politique et religieuse pour 
construire un véritable projet de société solide, 
en marche vers la liberté, tout en recherchant 
une démocratie politique et culturelle propre 
au monde arabe.

Jean-Claude VALOMET
Délégué fédéral au Proche et Moyen Orient

International

*Organisation de Coopération et de Développement Économiques

« L’ISLAM A SA PLACE  
DANS CETTE LIBERTÉ  
DE PENSÉE LAÏQUE »
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Actualités

« Il faut se donner immédiatement les 
moyens d’en "nir avec cette crise de la 
zone euro. C’est pourquoi je propose un 
pacte de responsabilité, de gouvernance 
et de croissance. Sans responsabilité 
budgétaire, il n’y aura pas de sortie de 
crise. Et ici devant vous, comme devant 
les Français, je tiens un discours de vérité. 
Je réduirai les dé"cits en France : 3 % du 
PIB de dé"cit budgétaire en 2013, l’équi-
libre en 2017. Nous maîtriserons ainsi la 
dette publique. Et nous en terminerons 
avec les politiques d’allègements "scaux 
qui ont été aussi injustes socialement 
qu’ine$caces économiquement. 
Il nous faut aussi une autre gouvernance 
de la zone euro. Elle ne peut se limiter à 

quelques réunions de chefs d’État et de 
gouvernement. Elle devra comporter un 
véritable pilotage des politiques écono-
miques dans la zone euro. Nous devons 
aussi créer les conditions de la croissance. 
Le budget de l’Union européenne, les 
interventions de la Banque européenne 
d’investissement et un dispositif d’eu-
ro-obligations pour de grands projets 
doivent permettre de développer de 
nouvelles activités et l’emploi dans l’in-
dustrie, les infrastructures et notamment 
la conversion écologique ou les nouvelles 
technologies.
Le pacte que je propose comporte quatre 
évolutions décisives :
1 -  Le fonds européen de stabilité "nan-

cière doit être beaucoup plus forte-
ment doté pour être à la hauteur des 
enjeux et désarmer durablement la 
spéculation. Il doit pouvoir travailler 
avec la Banque centrale européenne et 
se re"nancer auprès d’elle.

2 -  La Banque centrale européenne doit 
pleinement jouer son rôle. Je respecte 
son indépendance mais je la voudrais 
plus attentive à la situation de notre 
économie réelle et je souhaite qu’elle 
puisse élargir son rôle de prêteur et 
intervenir de façon mesurée contre 

la spéculation dans le cadre de ses 
actuels statuts.

3 -  La taxe sur les transactions "nancières 
doit être introduite sans délai. Elle 
réduira la volatilité des capitaux et 
permettra de dégager une ressource 
précieuse pour le budget européen.

4 -  La dette européenne doit être partiel-
lement mutualisée par la mise en place 
d’euro-obligations. 

Je suis convaincu que rien ne peut se faire, 
que rien ne se fera sans la démocratie. Je 
sais que c’est une préoccupation commune 
à nos deux pays, chacun avec ses modes 
d’organisation propre. Le renforcement 
des contrôles démocratiques en Europe 
est indissociable d’un renforcement de 
l’action commune. Je veux saluer le rôle du 
Parlement européen et le travail de notre 
ami et futur président Martin Schultz.
Autant j’accepte une vigilance sur les 
budgets nationaux à l’égard des États 
qui ne respectent pas leurs engagements, 
autant je refuse qu’une instance judi-
ciaire décide à la place des Parlements 
nationaux. Je partage les craintes de 
votre grand philosophe Jürgen Haber-
mas devant le fossé qui s’élargit entre les 
citoyens et une élite dirigeante. A propos 

Présidentielle 2012 : discours de François Hollande au congrès du SPD 

« Il faut une autre gouvernance de la zone euro »
Le 5 décembre, François Hollande, accompagné de responsables nationaux dont Jean-Marc Ayrault, était à Berlin 
l’invité d’honneur du congrès du SPD (parti social-démocrate allemand). Dans son discours, notre candidat à la 
présidentielle a notamment abordé l’actuelle crise européenne avec des propositions pour en sortir.

Danielle Mitterrand s’est éteinte le 22 novembre à 87 ans. Tiers-mondiste, altermondialiste, socialiste, elle disait 
vouloir poursuivre son action jusqu’à sa mort et a tenu parole. Elle a connu François Mitterrand à 19 ans en 
juin 1944 dans la Résistance, quand sa famille hébergea le futur leader de la gauche. Elle sera toujours à ses 
côtés quels que soient les aléas de la vie, et F. Mitterrand lui dira le 10 mai 1981 à Château-Chinon : « Qu’est-ce 
qui nous arrive ? » 
En 1986, elle créa la fondation France Libertés pour défendre les opprimés, quitte à devenir la « bête noire » 
des diplomates français et des dirigeants chinois, marocains, tunisiens... Sa dernière bataille sera en faveur de 
l’accès de toutes les populations à l’eau potable. 
En 1996 à la mort de François Mitterrand, elle con"a : « Je ne me suis jamais ennuyée en partageant sa vie, ni dans la joie, ni dans 
la peine. Rien de banal ou de médiocre, je ne regrette rien. Nous étions inséparables et indissociables. »

Une grande militante

de la gouvernance européenne, il utilise 
le terme « post-démocratie ». Or, là où la 
démocratie régresse et où la politique 
recule, c’est le marché qui avance ».
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Dossier Législatives 2012

Des candidat(e)s pour gagner
Nos candidat(e)s aux législatives ont été désigné(e)s par les militants le 1er décembre. À six mois des élections 
et à quelques semaines du lancement de la campagne, voici quelques uns de leurs engagements et motivations 
au travers des extraits de leur profession de foi .

« Je me suis investie pleinement dans mon mandat de parlementaire à l’Assemblée natio-
nale en tant que membre de la commission des A#aires sociales. J’ai été rapporteure de 
la branche famille de la Sécurité sociale, membre de la délégation aux droits des femmes, 
Vice-présidente du groupe d’amitié France-Japon, membre du Haut conseil de la famille, 
membre du conseil de surveillance de la Caisse Nationale des Allocations Familiales. J’y 
ai défendu l’égalité des droits, l’accès de tous à la santé, le droit au logement, une autre 
réforme des retraites, la lutte contre les inégalités et les discriminations…
À Nantes, j’ai été très présente dans les quartiers, j’y ai tenu mes permanences en centre 
ville à Beaulieu, Doulon, Malako# et la Bottière en recevant citoyens, syndicats et acteurs 
économiques. Par le développement de mon site internet, la communication sur les 
réseaux sociaux ou ma lettre « Entre nous », je vous ai régulièrement rendu compte de 
mon mandat. Je continuerai bien entendu à agir en ce sens pour faciliter le lien direct 
avec les citoyens ». 

Marie-Françoise CLERGEAU

« Cette circonscription, je la connais bien, dans toute sa diversité, j’ai toujours voulu une 
gauche enracinée sur le territoire, moderne et à l’écoute de chacune et chacun d’entre 
vous pour être en capacité d’apporter à chaque citoyenne, à chaque citoyen les réponses 
auxquelles il a droit. Vous le savez, je crois à la force du collectif. C’est pour cela aussi 
qu’aujourd’hui, je me présente devant vous, avec Jean-Pierre Fougerat avec qui je fais 
déjà équipe pour représenter ensemble la diversité de cette circonscription à la fois 
urbaine et rurale. Nous portons votre voix à l’Assemblée, nous vous écoutons sur le 
terrain. C’est cet engagement, ce contrat que je vous propose de poursuivre aujourd’hui. 
Notre circonscription évolue, nous avons le devoir d’être attentif à ces mutations. Le 
parti socialiste doit continuer à incarner cette force qui protège mais aussi ce mouvement 
qui construit. Nous ne devons pas laisser à d’autres le champ de l’innovation qu’il soit 
économique, social ou environnemental. Je mettrai avec Jean-Pierre, toutes mes forces 
dans ce nouveau dé" ». 

« Une force qui protège, un mouvement qui construit »

2e circonscription

Marie-Françoise 
CLERGEAU (Nantes)

Alain ROBERT  
(Nantes)

3e circonscription

« Un lien direct avec les citoyens » 

Jean-Marc AYRAULT

Jean-Marc AYRAULT 
(Nantes)

Jean-Pierre FOUGERAT  
(Couëron)

« En 2012, la gauche et le parti socialiste à sa tête, ont une obligation historique de 
victoire aux élections présidentielles et législatives. Les crises économique, sociale 
et écologique en France, en Europe et dans le monde appellent plus que jamais un 
changement profond de politique. 
Le travail e#ectué sur la jeunesse, la justice et la sécurité pendant mon premier mandat, 
trouvera toute sa place dans la mise en œuvre des projets de lois que nous avons présentés 
lors des Conventions « sécurité et justice » en préparation du projet du parti socialiste 
comme par exemple : 
• Redonner les moyens matériels, humains et légaux de son indépendance à la justice 
• Redonner du sens aux peines 
• Lutter réellement contre la récidive 
•  Améliorer les échanges entre tous les acteurs de la prévention, de la sécurité, de la 

police et de la justice pour prévenir les premiers actes délinquants et mieux suivre les 
parcours de réinsertion ».

Dominique RAIMBOURG4e circonscription

Dominique RAIMBOURG
(St-Sébastien-sur-Loire)

Michèle GRESSUS 
(Bouguenais)

« Un changement profond de politique »
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•  Comment réagis-tu à ta dési-
gnation comme candidat à la 
législative sur la 6e circonscrip-
tion ?

Je suis bien sûr satisfait d’avoir été 
désigné par les militants et je les 
remercie de leur confiance. Je vais 
rassembler toutes celles et tous ceux 
qui ont œuvré en amont de la désigna-
tion, en particulier dans les sections, 
le comité de circonscription, avec les 
candidats à la candidature. Pour orga-
niser et conduire la campagne, je vais 
m’entourer d’une équipe dynamique et 
diversi"ée.

•  Quel regard portes-tu sur le nou-
veau découpage électoral qui 
fait de la 6e un territoire allant 
de Varades à Saint-Nicolas-de-
Redon ? Quels sont ses éléments 
fédérateurs sur les plans écono-
miques et sociologiques ?

Le nouveau découpage électoral forme 
un très grand périmètre au Nord et à 
l’Est du département, près de 40 % de 
sa super"cie sur 72 communes. L’enjeu 
politique est donc aussi d ’intérêt 
départemental et régional, puisqu’on 
y trouve un nombre important de 
maires, adjoints et conseillers munici-
paux, des acteurs sur lesquels je peux 
compter. C’est un espace de territoires 
interurbains entre Nantes, Saint-Na-
zaire, Rennes et Angers, avec 4 pôles 
structurants : Ancenis, Châteaubriant, 
Blain et Redon, bien que situé en Ille-
et-Vilaine. Ce sont des campagnes 
vivantes et porteuses d’avenir, qu’il faut 
davantage prendre en considération.
La sociologie de la circonscription 

évolue avec l’accueil de nouvelles po-
pulations, souvent d’origine urbaine 
qui, bien souvent, ne travaillent pas 
sur place. Les notions de « mobilité », 
de « bassin de vie » et de « territoires 
de proximité » sont ici essentielles. 
La richesse de la vie associative est 
une caractéristique commune à tous 
ces territoires et nous avons plus que 
jamais besoin de l ’engagement des 
citoyens pour les dynamiser.
•  Quels seront les arguments et 

les thèmes de ta campagne ?
Pour un député, les questions locales 
cohabitent toujours avec les questions 
nationales. Le désengagement de 
l ’État fragilise nos territoires. Le 
bouclier "scal de Sarkozy ne concerne 
qu’à la marge les populations de la 6e 
circonscription. Les réponses seront à 
construire dans le cadre du « bouclier 
rural » que propose de mettre en place 
le parti socialiste : écoles, o#re de soins 
et de santé, équipements et services, 
mobilités. 
Je n’oublierai pas le rôle essentiel 
de l ’économie, de l ’agriculture, en 
particulier lorsqu’elles permettent de 
développer l’emploi et la qualité. La 
réforme fiscale est prioritaire pour 
davantage de justice, ainsi que l’acte 3 
de la décentralisation. 
Nous devrons redoubler d’attention 
sur les questions environnementales : 
eau, énergie et sols. La jeunesse sera ma 
priorité car c’est avec elle que je veux 
construire la société de demain. 
Je connais bien le territoire de la 6e cir-
conscription, les enjeux et les questions 
de ses habitants, mon expérience des 
responsabilités est un atout. Les poli-
tiques départementales dont j’ai eu la 
charge depuis 2004 sont bien connues 
de nos concitoyens : Transports LILA, 
contrats de territoires départementaux, 
aides à l’équipement des communes et 
maintenant les routes départemen-
tales… Dans le cadre des évolutions 
législatives qui seront nécessaires, je 
porterai à l ’Assemblée nationale la 
voix et les attentes des habitants de ces 
territoires.

« Depuis 5 ans, je défends à l’Assemblée 
nationale les idées progressistes et huma-
nistes du parti socialiste, en intervenant 
particulièrement sur les thèmes du loge-
ment, de l’éducation, de la vie associative, 
de l’environnement et de la protection 
sociale. Fort de mon expérience et du 
travail que j’ai engagé sur ces questions, 
je souhaite poursuivre mon action. Je suis 
donc candidat à un nouveau mandat de 
député. J’ai sollicité comme suppléante 
Elsa Regent-Pennuen, militante socialiste 
et associative de Carquefou. 
Les Françaises et les Français demandent 
un changement de politique qui passera 
par le rétablissement des comptes publics, 
l’application d’une "scalité juste et e$cace 
et en agissant prioritairement en direction 
de la jeunesse, notamment par la mise 
en œuvre d’une politique éducative am-
bitieuse et l’engagement d’un contrat de 
solidarité entre les générations ». 

« Défendre nos idées 
progressistes et 

humanistes »

« Porter à l’Assemblée la voix et 
 les attentes des habitants de la 6e »

Michel MÉNARD 
(Nantes)

Elsa REGENT-PENNUEN 
(Carquefou)

Yves DANIEL

5e circonscription

Michel MÉNARD

Sur cette circonscription, la suppléance sera décidée début 2012.

Yves DANIEL (Mouais)

Zoom sur la 6e circonscription
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« La mainmise de la droite sur nos terres n’est pas une fatalité et aucune bataille n’est 
perdue d’avance. Je suis enracinée sur ce territoire, berceau de ma famille paternelle. 
Impliquée dans la vie associative locale, je béné"cie d’un réseau de soutiens important. 
Conseillère municipale à Guérande depuis 2008, je sais ce que sont les a#aires publiques, 
l’exigence, la clairvoyance et la disponibilité qu’elles requièrent. Soutien actif de toutes les 
campagnes politiques de gauche sur notre territoire, je suis consciente de l’implication 
que cela représente, mais aussi des formidables opportunités qu’elles ouvrent. C’est là 
que l’avenir se tisse, c’est là que la gauche s’imposera !
Je suis quelqu’un du terrain, je sais ce qu’est l’angoisse du lendemain, la recherche d’un 
emploi, la pression des tâches qui pèsent sur les femmes. S’il faut certes défendre une 
parité que nous avons nous-mêmes instaurée, il ne s’agit pas là d’une parité au rabais, 
mais d’une parité qui nous mènera à la victoire ».

Hélène CHALLIER 7e circonscription

Hélène CHALLIER 
(Guérande)

Pascal NOËL-RACINE 
(Herbignac)

« La droite sur nos terres n’est pas une fatalité »

« Forte de mon expérience professionnelle comme sage-femme pendant 29 ans et cadre 
hospitalière, je me suis particulièrement investie au sein du groupe socialiste dans les 
questions de santé. De la même manière, l’expertise que j’ai acquise dans mes mandats 
à la ville de Saint-Nazaire et comme Vice-présidente du Conseil général en charge de la 
culture, m’a permis de travailler fortement les dossiers culturels. Je resterai également 
toujours attentive aux questions sociétales, comme la bioéthique, la "n de vie, les droits 
des femmes... Autant de sujets qui me passionnent !
L’enthousiasme qui m’anime pour défendre notre vision socialiste d’une société plus 
juste, plus égalitaire, moins conservatrice, je veux continuer à le mettre demain au 
service d’une Assemblée nationale de gauche capable de voter de grandes lois pour 
remettre la France sur les rails de la modernité ».

« Une société plus juste et plus égalitaire » 8e circonscriptionMarie-Odile BOUILLÉ

Marie-Odile BOUILLÉ 
(Saint-Nazaire)

David SAMZUN 
(Saint-Nazaire)

« La circonscription m’est familière. Vous m’avez fait con"ance en 2002 et 2007. Dans 
un contexte très favorable à l’UMP, nos scores ont été meilleurs qu’aux présidentielles. 
Ces élections m’ont identi"ée. Mon mandat régional a conforté le lien tissé avec les 
élus et les habitants. J’ai porté certains dossiers concrets comme l’aboutissement d’une 
Maison de santé à Rouans ou le Forum de l’emploi en Pays de Retz. 
Nos thèmes de campagne s’appuieront sur la situation locale pour expliciter notre projet : 
déplacements, développement économique adapté à la situation naturelle du secteur, 
enjeu de l’estuaire, accessibilité au logement et à une « ville pour tous », sanctuarisation 
des terres agricoles qui nourrissent. 
Élue à la région depuis 2004 et maire de Saint-Philbert-de-Grand-Lieu depuis 2008, 
si je suis élue, je m’engage à appliquer nos règles sur le non-cumul des mandats. Très 
librement, je m’engage aussi sur un seul mandat parlementaire, car le cumul dans le 
temps me paraît un véritable obstacle au renouvellement ». 

Monique RABIN 9e circonscription

Monique RABIN
(St-Philbert-de-Grand-Lieu)

Pascal PRAS 
(St-Jean-de-Boiseau)

« Poursuivre le lien tissé avec les élus et les habitants »

« Je crois en la politique concrète, en la politique de terrain, celle qui aborde les problèmes 
comme les gens les vivent et les ressentent. La justice sociale, le dynamisme économique, 
la jeunesse et le développement durable : autant de priorités que j’entends défendre 
avec force dans le plus grand intérêt de tous les citoyen(ne)s. En e#et, face à la crise 
actuelle, il nous faut renforcer la vitalité économique de notre territoire avec ses atouts 
qui sont l’agriculture, l’agroalimentaire, les PME et le tourisme. Cette dynamique, portée 
notamment par l’innovation, doit être mise au service de l’emploi.
La fonction de députée implique également d’avoir un regard sur ce qui se passe en 
Europe et dans le monde. Je milite pour une Europe plus politique et plus sociale 
qu’aujourd’hui. Je pense, et nous sommes de plus en plus nombreux à le partager, qu’il 
est grand temps de fermer la parenthèse de « l’Ère Sarkozy » pour ouvrir une nouvelle 
page de notre République ».

« Fermer la parenthèse Sarkozy » 10e circonscriptionSophie ERRANTE

Sophie ERRANTE 
(La Chapelle-Heulin)

Christian COUTURIER 
(Les Sorinières)
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10e circonscription

Débats

À lire Nous sommes tous des militants

1  L’importance des chrétiens  
de gauche

Ils ont joué un rôle important en 1977 
et après. Ils sont chrétiens ET laïcs. Ils 
sont les héritiers du « Sillon » de Marc 
Sangnier condamné par le pape de 
l’époque. Après la guerre, le MRP (Mou-
vement républicain populaire) incarna 
la démocratie-chrétienne française et 
forma le tripartisme avec le PC et la SFIO. 
L’hebdomadaire « Témoignage chrétien », 
qui existe toujours bien que son audience 
ait diminué, exprima remarquablement 
la pensée politique de ces chrétiens de 
gauche. 
En Bretagne, il y eut notamment ceux que 
l’historien-géographe André Siegfried 
dénomma « les catholiques bleus ». Du 
Trégor à Lorient, ils furent des catholiques 
pratiquants de gauche qui jouèrent un 
rôle dans la transformation sociale de la 
Bretagne et son basculement progressif 
à gauche. Ces militants furent actifs à la 
JAC (Jeunesse agricole chrétienne) puis 
dans le syndicalisme agricole avant, pour 
certains, de s’engager en politique. 
2  L’installation de la gauche  

dans les municipalités
Le politologue Rémi Lefebvre (voir son 
livre « La société des socialistes »*) a 

expliqué qu’en 1977, avec l’arrivée de la 
gauche dans de nombreuses villes, « le 
local devient un lieu de transformations et 
d’expérimentations politiques. Les ouvriers 
sont au cœur des politiques urbaines, les en-
jeux locaux sont discutés dans les sections 
et les maires sont d’abord des militants. À 
partir des municipales de 1983, les choses 
changent. Le clivage gauche-droite s’ame-
nuise, le discours devient gestionnaire, une 
notabilisation et une personnalisation du 
pouvoir s’ installent (…) On constate en 
2011 une professionnalisation des élus 
qui s’entourent de collaborateurs et « d’ex-
perts » qui ne sont pas des militants. Il y a 
un essou!ement : les « bobos » sont le cœur 
de l’électorat socialiste des grandes villes 
avec une abstention massive des catégories 
populaires. Par ailleurs, le co"nancement 
par les collectivités locales conduit à une 
uniformisation des politiques locales ». 
Il lui a été objecté que le social reste une 
politique marquée à gauche, ce à quoi il a 
répondu, études à l’appui, que « la variable 
déterminant l’importance du social dans le 
budget d’une ville est sa sociologie et non 
l’étiquette politique de son dirigeant ». De 
quoi s’interroger : on pense notamment 
à François Rebsamen, sénateur-maire de 
Dijon qui, comme cela a été rappelé par 
Rémi Lefebvre, déclara lors des munici-

pales de 2008, qu’au niveau local « il n’y 
a pas de di#érence entre la gauche et la 
droite »…
L’ancien maire de Nantes Alain Chénard a 
émis le souhait « d’une nouvelle décentrali-
sation pour qu’il y ait moins d’élus locaux 
mais des élus à temps plein. En 1977, il 
y avait 35 élus au Conseil municipal de 
Nantes et le boulot était fait. En 2011, 
il y en a 65. Je déplore moi aussi que les 
collaborateurs d’élus aient pris autant de 
pouvoir ». 
Le socialisme est un éternel recommen-
cement. 

À lire : Le n°30 de Place publique avec un 
dossier spécial sur le thème du colloque. 
*« La société des socialistes » aux éditions 
du croquant

Le livre « Militants » est une enquête de terrain, un « carnet de voyage » dit son auteur Isabelle Spaak 
qui a rencontré des militants socialistes dans toute la France lors de réunions de section, de débats et 
de meetings. Petite-"lle de l’homme d’État belge Paul-Henri Spaak (1899-1972), plusieurs fois ministre 
et considéré comme l’un des pères de l’Europe, Isabelle Spaak a tenté de comprendre ces hommes et 
femmes socialistes, pénétrés d’idéal, qui n’ont d’autres ambitions que de servir les idées auxquelles 
ils croient. 
Ce livre est une sorte de galerie de portraits de militants, les uns passionnés de doctrine, d’autres 
pragmatiques ou animés par un idéalisme fervent. On se reconnaîtra parfois dans ces hommes et 
femmes, camarades de notre parti militant dans d’autres régions de France. Ils partagent nos com-
bats, nos déceptions, notre exigence et notre espoir d’un avenir où une vraie alternative politique se 
substituerait en"n à une décevante alternance. 

« Militants » d’Isabelle Spaak, aux éditions Stock-210 pages-17 €

Colloque Place publique : le socialisme à visage urbain

1977-2011 : le défi de la durée

Le 19 novembre, la revue Place publique a organisé à Nantes un colloque sur la gauche dans l’Ouest depuis 
la vague rose de 1977. En effet, la plupart des villes, les régions Bretagne et Pays de la Loire et de nombreux 
départements du grand Ouest sont aujourd’hui à gauche.
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/// Agenda
• Sénat
Une journée d’accueil sera organisée à 
la nouvelle permanence parlementaire 
de Yannick Vaugrenard, le samedi 17 
décembre (10 h - 12 h 30 / 14 h 30 - 18 h) 
au 114, avenue de la République 
à Saint-Nazaire. Le sénateur et ses 
assistant(e)s seront heureux de vous  
y accueillir.

• Soirée des vœux
La Fédération organisera sa 
traditionnelle soirée des vœux 
le vendredi 27 janvier (20 h) à La 
Chapelle/Erdre, salle Capellia. Une 
invitation sera adressée aux militant(e)s 
début janvier.

Les militants socialistes de Saint-Nazaire saluent la mémoire de Patrick Létang, décédé à 
l’âge de 62 ans. 
Son parcours professionnel et politique à Saint-Nazaire, depuis son arrivée en 1978 comme 
responsable du service enfance-jeunesse, puis conseiller municipal et président de la Fédé-
ration des Maisons de quartier de 1983 à 1989, comme directeur de la Mission Locale de 
2001 à 2009 et en"n président de l’OMJ, marque avant tout l’engagement d’un homme au 
service de la jeunesse et de l’éducation populaire, engagement qu’il portait également à la 
Fédération des Francas où il a exercé des responsabilités locales et nationales. 
Militant de longue date au parti socialiste, au sein duquel il a exercé des responsabilités 
locales et fédérales, Patrick Létang était présent dans tous les combats de la gauche à Saint-
Nazaire. Nous perdons un militant laïque et républicain exemplaire, un homme toujours 
attentif aux autres qui aimait construire collectivement pour une société meilleure. 

Originaire de la Manche, Marika arrive toute petite à Ancenis 
avec ses parents. Son père, Daniel Boutrouelle, est militant et a 
été élu PS à Ancenis. « J’ai grandi dans une famille politisée. Je 
me souviens de Bernard %areau qui organisait comme député 
européen des rencontres avec des jeunes le samedi matin pour 
nous parler de l’Europe. Il m’avait beaucoup impressionnée et 
cela a sans doute motivé plus tard mon engagement politique ». 
Marika est élu conseillère municipale à Varades en 2001 
dans la majorité de gauche. Adhérente au PS depuis 2006 à 
la section de Varades, elle est élue secrétaire en 2008. Cette 
même année, elle prend en charge la délégation de l’enfance 

et de la jeunesse à la municipalité. Elle devient aussi présidente du CIAS (Centre inter-
communal d’action sociale) « c’est un CCAS commun à quatre communes, c’est unique 
en Loire-Atlantique. On travaille notamment avec la Mission locale du Pays d’Ancenis 
où je siège comme élue. Sur notre secteur, la précarité de certains jeunes est réelle avec 
des problèmes de logement ou de rupture scolaire. Avec la Région et le Département, je 
souhaite mettre en place un projet local de territoire sur les questions d’enfance et de 
jeunesse. À ce sujet, je me réjouis de l’extension à Varades du FJT* d’Ancenis prévu pour 
2013, que j’ai accompagnée comme déléguée communautaire à la jeunesse et au social à 
la COMPA*».
Mère de trois enfants et militante FCPE, Marika est très attachée à l’école laïque et 
républicaine. Son mari travaillant au Tchad, elle doit tout assumer au quotidien : res-
ponsabilités politiques, enfants etc. Elle regrette que la politique soit mal perçue par 
les gens car elle est convaincue de son importance notamment au niveau local « pour 
l’enfance, la jeunesse, la dépendance, le social ou les transports qui sont de vrais enjeux 
en milieu rural ». Elle constate qu’il est encore aujourd’hui di$cile d’être une femme 
en politique : « notre parole est moins entendue et nous sommes prises de haut par nos 
collègues masculins. Les choses évoluent lentement. » 

Marika croit dans les valeurs du PS : « défense des services publics, 
du vivre-ensemble, de la solidarité et de l’équité. Je m’interroge 
par ailleurs sur la place politique que nos accords donnent à EELV. 
Est-ce la bonne stratégie ? Sont-ils des alliés "ables ? »
Marika a conscience que rien n’est gagné pour 2012 : « Sarkozy 
peut rebondir mais on y croit ! » 

*FJT : Foyer de jeunes travailleurs
*COMPA : Communauté de communes du Pays d’Ancenis

Portrait de Marika Pellerin

Élue locale et militante

À la mémoire de notre camarade 
Patrick Létang, militant socialiste, 
laïque et républicain


